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Dans toute clientèle-médicale ou politique-il existeme
Portion flottante qui çourt d'instinct nu plus offrant et dernier
eIehérisseur.-. de ses propres mûri tes.

-Comment se fait-il que sur cent femmes, pas une ·peut-être
ne conniaisse une loi scientifique, tandis que leur esprit retient.
tant de fatusses opinions et de préceptes absurdes?

Ies dInigers de la clientè1, influeice de's aIesthésiques sur
les impressions sexuelks chez la femme.-On a raconté bien
des fuis les deboires et les ennuis auxquelles sont expsés les
in&decius pratit~iens. Que de faits peur servir :aux réeriminations
qui s'élèvent sans cesse et quelle foule d'arguments pour dissuader
le-jeunes gens qui se laissent entraîner vers notre )rofession par
des sentiments généreux, des espérances mal fondées et une inox-
perience Ibolie de la vie réelle I Les journaux de médecine ont
îatonté maintes fois ce fait d'une femme qui, ayant été endormie
ppur une opération et ayant éprouvé pendant son sommeil ces
mpr e -sionus sexuelles qui ne sont pas rares sous l'influence du

chloroforme, avait ensuite aeeusé son médecin d'avoir profité do
son éat d'anesthésie pour abuser d'elle.

Il 'est présenté récemment, à l'étranger, devant là cour de
pelice do Lamhet,' tu fait analogue, aven cette différeîoe que la
phgat néatpousée par aucun motifappréciable. Une.jeune
fille nommée Field, accusait un très honorable médecin de Brix-
ten .Roaîd, le Dr Edmund Pope, d'avoir attenté à son honneur le

20 avril, quand elle lui demandait une consultation. Avec une
iinnagiiation tou le fémininie, elle donnait même les plus minutieux
dad sur cette prétendue scène. Comme le tit ee.m:u quer le pré-
det c'était. 1a pln'grave accusation que 'on 1pût porter contre

dñ‡raticien. La plainante. il est vrai, ne pouvait fournir aucune
lùeu*e lu l'appui de eon dire; mais il est tout aussi difficle. de dé-,

1ntrer que le-fait n'avait pas en lieu: Enfin. h la dernièreséanco,
Silliam Quieke, élève et as-istant du Dr Pope a1iprIaâ l'au-

dnce le redistre sur lequel étaient régulièrement in"Crits les
orns de tous les mlades; celui de la plaignantó y apparaissait
citur la première fois le 12 mai, 'auentat ne pouvait done Côtre
póotit le 20 avril, et cet argument vint jeter un singulier doute

l vé; ifé et la moralité de la plaignante. La défense fit géné-
rseinent vaîloir ce -motif que, pont être, la malde élait le jouet.

deý4e te variété d hallucinations dans laquelle les iidividus sont
~faiement" convaincus le choses qui cependant n'ont jantais

,Ité. En utot cas, le tiibunal ne pouvait baser b-ur' une secusa-
aussi dènuée de preuves une condamnation contre un homime.
dX Puit de·l'estime gdn-urale; il ietdit la sentence ordimiare et

,bhgee en pareil cas en renvoyant le Dr Pope des fins dea plainte.


